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Bord postérieur du telson muni 
de trois paires de soies plumeuses, 
s'insérant toutes entre les deux épines 
internes. 


Épipodite des maxillipèdes I bi- 


Bord postérieur du telson muni 
de deux paires de soies plumeuses, 
s'insérant l'une entre les deux épines 
internes, l'autre entre les épines 
externes et les épines internes. 


Épipodite des maxillipèdes | non 
bilobé. 


lobé, les deux lobes étant indiqués 
seulement par une échancrure large 
et peu profonde. 


Pattes I dépassant l'extrémité anté- 
rieure des scaphocérites. 


Pattes I n'atteignant pas l'extré- 
mité antérieure des scaphocérites. 


Indications de provenance : Ps. Bouvieri, Montevideo, eau douce; Ps. 
Iheringi, Arroyo del Dellaco, Brésil. J'ai cherché en vain, dans les riches 
collections du Muséum, d’autres représentants du genre Pseudopalæmon ; 
il est donc possible que le genre soit localisé dans les eaux douces de 
l'Amérique du Sud. 


SUR DÉUX ESPÈCES NOUVELLES DE CIRRHIPÈDES 
APPARTENANT À LA COLLECTION DU MusEU, 


par M. À. GRUYEL. 


Parmi les Cirrhipèdes que je viens de déterminer, appartenant à la col- 
lection du Muséum, se trouvent deux formes nouvelles, un pédonculé et 
un operculé asymétrique. 


GENRE Sealpellum. 
S. Pilsbryi nov. sp. 


Diagnose. — Capitulum avec 15 plaques parfaitement calcifiées recou- 
vertes par une culicule mince, avec des poils extrêmement courts et fins. 
Carène droite avec l'apex très pointu et brusquement recourbé en avant 
portant des côtes longitudinales et quelques stries transversales assez espacées. 
Scuta triangulaires isocèles à apex très pointu, -d'où partent des côtes et 
stries très nettes, se dirigeant vers la base, ainsi que quelques stries trans- 
versales. Terga quadrangulaires à apex pointu, avec une arête double 
partant de l’apex, se dirigeant vers la base et déhmitant deux parties trian-- 
oulaires, à moitié recouvertes, d’une part par les scula et de l'autre par la 
carène. Côtes longitudinales peu marquées sur la moitié carénale seulement. 
Rostre triangulaire, à apex pointu assez fortement recourbé en haut avec 
une côte médiane, large et aplatie, allant de l’apex à la base. Deux sous- 
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rostres formés d’écailles plus développées que les autres et nettement 
distinctes. 

Sous-carène triangulaire et pointue, à apex relevé, presque moitié plus 
petite que le rostre et sans arête médiane. 

Trois paires de plaques latérales égales entre elles et aussi, à peu près, 
à la sous-carène, à apex relevé et formant : une paire de supra-latérales, 
une paire de rostro-latérales et nne paire de caréno-latérales. 

Pédoncule assez court avec écailles arrondies, non imbriquées. 


ne s . . L2 s 

Dimensions. — Capitulum : hauteur, 11 millimètres; largeur maxima, 
10 millimètres. — Pédoneule : longueur, 7 millimètres; largeur moyenne, 
5 millimètres. 


Distribution. — Dragage du Talisman (1883) par 88a mètres de fond, 
au Sud du cap Bojador, sur Bryozoaires. 


GENRE Verruca. 
V. spongicola nov. sp. 


Diagnose. — Plan scuto-tergal mobile, à peu près perpendiculaire à la 
base. Test blanc, très mince et friable; stries d’accroissement parallèles à 
la base, très fines et à peine saillantes. Scutum triangulaire, étroit, avec 
une arête articulaire peu saillante limitant le bord tergal; stries d’accroisse- 
ment très fines et à peine sensibles; apex plutôt pointu. Tergum losangique, 
à apex mousse, avec larête axiale carrée et légèrement saillante. L’apex du 
tergum dépasse celui du scutum d'environ un tiers de la hauteur de la pre- 
mière pièce. Siries d’accroissement du tergum fines et peu saillantes. 

Carène et rostre à peu près de même hauteur, celle-ci dépassant celle 
du tergum mobile, ce qui est un caractère unique chez les Verruca ac- 
tuellement connues, dû , très probablement, à la protection assurée efficace- 
ment par l'éponge dans laquelle vit l'animal. Chacune de ces pièces (carène 
et rostre) porte trois dents articulaires, prolongées par des arêtes à peine 
saillantes. 

Tergum et sculum fixes moins élevés que la carène et le rostre avec la 
paroi triangulaire, à apex mousse, à stries transversales fines et à peine 
saillantes, sans siries longitudinales. Les ailes sont larges, triangulaires et 
finement striées. 


Dimensions. — À Rà A G : 2 millimètres; A T à B: 1 millim. 5. 


Distribution. — Cette très curieuse espèce, à laquelle j'ai donné le nom 
de spongiloca, pour rappeler son habitat, se trouvait au milieu d’une 
éponge rejetée sur le récif extérieur de Tile Timoë (archipel des Gambier) 
et recucillie par M. Seurat. 

H existe deux exemplaires, dont Tun a perdu son plan scuto-tergal 
mobile. 


ÉXPEDITION ANTARCTIQUE FRANÇAISE DU Pourouoi-Pas, 
DIRIGÉE PAR M. LE D J.-B. Cnarcor (1908-1910). 
LISTE DES CIRRHIPÈDES, 


PAR M. À. GRUVEL. 


Le nombre des Cirrhipèdes recueillis par la dernière Mission du 
D" Charcot compte seulement quatre espèces, qui sont extrêmement com- 
munes et ne présentent, par conséquent, qu’un très faible intérêt. 

Le seul Cirrhipède pédoneulé représenté est le Conchoderma auritum L., 
recueilli en très grande quantité sur Balænoptera borcalis et sur Megaptera 
longimana, aux Shetland et à l'ile Déception (janvier 1910). 

Parmi les Operculés, je dois citer d’abord un très grand nombre de 
Coronula diadema L. recueillis sur les mêmes animaux et dans les mêmes 
régions que le Couchoderma auritum. 

Puis, une très grande quantité de Chthamalus antennatus Darw. fixés 
sur des rochers liltoraux à Port-Galant (détroit de Magellan) [ Patagonie |. 
Dans cette même localité, M. Gain a recueilli, également sur les rochers, 


beaucoup d'Elminius Kingi Gray. 


SYNOPSIS DES PHILOREA , 
COLÉOPTÈRES T'ENÉBRIONIDES DE LA TRIBU DES PHYSOGASTERIENS , 


par M. P. LEsNeE. 


Au cours des dernières années, M. le D" Escomel a fait parvenir au 
Muséum plusieurs envois d'Insectes provenant du Pérou méridional, région 
d'Arequipa. Bien qu'ils ne comprennent qu'un nombre restreint d'espèces 
et d'individus, ces envois offrent beaucoup d'intérêt pour les collections de 
notre Établissement, car ils révèlent l'existence dans cette région d’une 
faune entomologique spéciale et qui parait être en grande partie ignorée. 

M. P. Denier a fait connaitre tout récemment © un Coléoptère nouveau 
apparlenant à la famille des Méloïdes et au genre Pseudomeloë, qui pro- 
vient des récoltes de M. Escomel. On trouvera ci-dessous les descriptions 
de deux Ténébrionides de même origine appartenant à la tribu des Physo- 
gastériens et au genre Plulorea. 

On sait que ce genre a été fondé en 1834 par Erichson pour une 
espèce (P. picipes Er.) recueillie par le naturaliste Meyen dans l'Extrême- 
Sud du Pérou. Depuis cette époque les travaux des entomologistes n’ont 
pas fait connaitre de formes nouvelles du même type, car la description du 
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